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par

• SUMMARY

Alain GU1LLOU x)

A preliminary assessmant of the present state of the
sole stock of the Bay of Biscay has been attempted ; based both on
SCHAEFER's method and on the BEVERTON and HOLT model.1t has been
necessary to make a number of assumptions owing to inadequacy or lack
of some informations.Nevertheles~the two models used lead to approxi
mately the same conclusions

- the stock is fully exploited.At the 1974 level of
effort the maximum sustainable yield is almost attained or slightly
overp~ssed ; 'no appreciablo increase of catch is to be expected from
a further increase of effort.

- O.ving to still incraasing effert expected in the
future,increase of production or at least stabilisation at the present
level would require an increase in meshsize : long term gains can be
e~~ected up to 99 mm.
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Avec. 4040 tot::..:.~s debarqu6,~s da.."l.S les ports fran<;ais pour
une valeur de 62 millions de frnncs, 10. sole sc pla<;ait ~~ 1974 au 8° rang
du chiffre d'affaires des poissor$ de cho.lut Q POtwtw"l.t,la production na
tionale de cette espece est fortcment deficito.ire puisque cette meme annee,
la Prance a du importer 6314 to~es (dont 73 %des Pays.~as) pour une va
leur:;,:~c 95 millions de frnncs : la sole sc si tue ainsi tres largcmcnt cn
tüte 'des poissons importes.

'!.

1.1. Apports

•

Soixante dix pour cent des capturcs provicnncnt, cn 1974,
des clulutiers artisans bases dans les ports Ge 10. cüte a~lantique et
pres de soixante cinq pour cent ont ct6 pech2es d~"l.s le Golfe de Gascognc
(divisions VIII a et VIII b). Une evalua-::io~ dt~ stock de soles exploi tc
par ces navires dans le Golfe de G~sc0011e sc justifie donc parfaitement.
Halheureusement, un grand nombre de d~)l'll'l.~es indispensables pour effcctuer
une evaluation satisfaisante font d6.faut. Hous ~i.Vm1.S donc et6 cbliges de
faire des hypotheses parfois tres audacicuses ou de prcndrc, pour certains
parametres, des valeurs estimees dans d1autrcs re~ions. lIear~noins, la
concordance relative.'1lel1.t bonne de certo.ins rcsul t:;.ts obtenus par des rr.c."
thodes differentes (modele de SCP.AErER et modl:le de EEJmTOH et HOLT)
laisse penser que les estimations pr6scnt6es nc s:cloi~cü1t pas trop de la
situation reelle.

1.- MODELE DE SCHAEFER

Nous ne disposons pas de do~n6es ad6~u~tes concernant la
peche espagnole~ Seuls les chiffres frwl<;ais ont 6t6 utiliscs. Cela limi
te la portee de cette estimation qtU repose c"l.tierc~~"l.t sur l'hypothese
que les peches fran<;aise et esparrnole ont evoluc d2 fa<;on propc=tionnelle.

Les donnees fran<;aises de production de 1961 ~ 1974 (tabl.n ont 6te extrai tes des "Statistiques des Peches H.J.ri times" publH:es
par le Secretariat General de la rbrine }brch~"l.de. Det~ rcmarques
doivent ctrc fai tes a leur suj et :

les quantites indiquees sont en general sous-estimces car dans les
petits ports ou n'~:iste pas de criee les ventes ne sont pas contro
lees et seulement des estimations sont faites par les cmploy6s 10
caux de l'Administration.

- Nous avons dÜ nous limiter aux ports du sud de la Loir~. Sn effet,
les chiffres officiels n'indiqucnt p2.S ll' ...~igine des captures. Par
ailleurs, la production de ces po~ts repres 0nte plus de 70 %de
celle de la cote atlantique et nous savons qu'clle provicnt a 98 %
du Golfe de Gascogne, tandisque dans l:'.s ports bretons cnviron 30 ;~

de la sole provient du plateau celtiqueQ

1.2. Effort
Les donnees relatives a l'effort GC p~che (tabl~ 1) sont

plus claborees que celles des apports o Hous avons rcussi C-"l. effet a
cerner au plus pres l'effort golbal de l'~1sanble des navires arti
sans pratiquant la peche au chalut de fo.90l"_ pcrm:mentc ou Cl1. alter
nance avec tme autr,e activi tc dans chacun des ports et l' avons expri
me cu jour's de peche ,effective pour 100 cheva1;Xa Pour arriver a. ce
resultat,"llous aVOl1S recucilli lc maximvn de rcnseigncmcnts possibles
a differcnt~s~ sourees, cu dchors dc nos proprC3 statistiquc3 : ~b-
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rine Marchande (documents 6tablis par les divers quartiers des Affai
res ~britimes), revues et annuaires specialises, etudes diverses (no
ternment Enquete sur la peche artisanale en Fra'-l.ce, realisee en 1971
par le Credit luritime 11utuel) et ~~quete personnelle.

1.3. Evolution des CPUE en fonction de l'effort
La sole du Golfe de Gascogne a une phase cxploitee d'envi

ron 6 ans (85 %du tonnage debarqu6 par les chaluticrs artisans a La
Rochelle est constitue d'individus de 2 a 7 ans); nous avons donc
calcule un effort moyens sur 3 ens soit et + e

t
_ 1 + et _ 2 (tabI. 1

et fig. 1). L'analyse de cette figure fait apparattre deux periodes

- De 1963 a 1971 inclus, l'effort s'est accru de 54 %et les rende-
ments, malgre des fluctuations importantes, de 26 %.

- De 1971 a 1974, 10.. situation a change: alors que l'cffort a pour
suivi sa progression (gain de 14 %) les CPUE ont diminu6 de plus de
7 %•

Le caractere aberrant de l'evolution des CPUE jusqu'en 1971
s'cxplique par le fait qu'au cot~S dc cette premiere periode le pou
voir de capture des chalutiers artisillls a consid6rablemcrit augmente
et que notre expression de l'effort ne traduit pas cet accroissemcnt.

Considerons en effet la fig. 2. Hous y avons represent6
10.. proportion de chalutiers Qrtisans equipes de navigateurs DECCA a
La Rochelle, Les Sables d'Olonne et l'11e d'Yeu depuis 1961. C'est en
1959 que ce materiel a ete utilise pour 10.. premiere fois dans la re
gion par un chalutier de l'11e d'Yeu, mais l'6quipement de 10.. plus
grande partie de la flottille s'est effectu6 entre 1964 et 1970 puis
que le nombre d'appareils en service est passe de 24 a 142. A 10.. fin
de cette periode, plus de 80 % de I' effectif des chalutiers artisans
travaillaient avec un DECCA et cette proportion a peu varie depuis.
De plus, au cours de cette meme periode s'est generalisee egalemcnt
l'utilisation des "racasseurs" (lourdes chatnes tendues entre les
guindineaux des chaluts, qui grattent le fond devant le bourrelet et
accroissent considcrablement l'efficacite de ces derniers, notarnment
pour 10.. capture des poissons plats). Ces deux faits cxpliquent l'6vo
lution des CPUE de 1963 a 1971. Apres cette date, en revanche, l'unite
d'effort utilisee est redevenue satisfaisante; la tres grande majori
te des navires ont un DECCA et a peu pres tous se servent de "racas
seurs" : ils se retrouvent donc tous dans des condi tions d' c,,,<ploi ta
tion a peu pres scrnblables. La corrclation abondance-effort redevient
negative.

Compte tenu des rcrnarques pr~c6dell.tes, nous c:.vons calcule 10..
droite de regression CPUE-effort a partir des doml.ces correspondant
aux annees 1971 - 1972 - 1973 et 1974 (fig. 1). La determination de
10.. parabole de production montre qu'il est theoriquemcnt encore possi
ble en 1974 d'accrottre tres 16gercrncnt 10.. capture totale (moins de
4,5 %), mais le nouvea accroisscnent d'effort necessaire (20 %) er~_~-
trainerai t une diminution des CPUE de 1 'ordre de 13 I~ .';.
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2.. - MODELE DE BEVERTON ET HOLT

Pnrmi les parnmetres necessaires a l'utilisation de ce
modele, certnins n'ont pu etre cnlcules a partir de nos donnees~ nous
avons pris dans ce eas les valeurs utilisees par le groupe de travail
sur les poissons plnts de In l1er du Nord.

2.1.Parnmetres de ~~'~~Gr~~ce

Dans un;~ote prcc6dente (GUILLOU, 1973) nous avons estime
les valeurs de L CD , \l CD , K et t o pour les soles males et pour les
soles femelles. Pour ce travnil, nous avons recalculc ces parametres
npres avoir groupe les sexes (tabl. 2). Nos nouvelles estimations,
bnsees sur l'ensemble des classe d'age totnlement reprcsentces dans
les captures commerci~les (groupes 11 ~ XII +) sont les suivantes :

2.2. }brtalit6 totale
Deux estimations ont 6t6 ret~~ues.

Dans le premier cas, nous avons calcule Z a pnrtir de In
composition cn age (tabl. 3) des cnpt~Tes commercinles des chalu
tiers nrtisans de La Rochelle nu sud de 47° Nord nu COt~S d'une pe
riode d'un an (Juillet 1971 a Juin 1972). Cette estimntionest donc
fondee sur l'hypothese d'un recrutcment constant. Ln vnleur de Z
cr~isie (0,43) correspond a la mortalitc moycnne des individus de 2
a 9 ans (sexes groupes) qui reprcsentent plus de 87 %de l'effectif
total d6barqu6.

Dans le second cas, nous nvons essayc d'nppliquer la for-

•
t CD = 42,6 on

U CD = 622 g

K = 0,169

t = -3,05o

mule :
Z = K (L CD -1 )

L - Lc
ou Lest la taille moycnne des soles dans les captures et Lc la tail
le de retcnue a 50 % corE,espondant nu mnilla~e de 40 mm. Si nous pre
nons pour estimateur de L In tnille moycnne L~ .~ 27 on des soles ven
dues a la criee (tabl, 4) nous obtenons une sJ~s-estimationde Z car
les soles de moins de 20 on sont rejetees. Eu prenant au contraire la
taille modale 23,5 cm on obticnt tres probablcmcnt une surestimation.
llous nvons donc finalenent retenu la moyenne de ces deux estimateurs,
soi t 25,3 an et pour L une valeur de 13,2 cm ainsi que nous le ver
rons plus loin. Dans cgs conditions Z = 0,24.

2,3. }brtalite naturelle
Nous ne poss~dons aucune estimation de 1-1; nous avons donc

repris une des valeurs (M = 0,15) les plus souvcnt utilis6es p~r. le
groupe de travail sur les poissons plnts de la Her du Nord.

2.4. }millnges et selectivit6
Ln presque totalit6 des chalutiers artisans ben6ficie de

dCl'ogations pour la peche d' especes listces dans la recommandation 2
du NEAFC (langoustine 50 nun, eeteau 40 mrn, crevette 24 mm). Eu fai t,
ils utilisent presque uniqucmcnt des filets dont le maillage rnoyen
est compris entre 38 et 42 mm. Hous avons retenu iei la valeur de 40 mm.

j
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Enfin, en l'absence de donnees sur la selectivite de la
sole dnns le Golfe de Gascogne, nous avons choisi pour la facteur
de selection une valeur b = 3,3 utilisee par le groupe de travail
sur les poi.ssons plats de la Her du Nord et nous aVohS admis que
L = L = 13,2 an.c r

2.5. Resultats

•

La figure 3 donne la courbe des rendements par recrue Y/R
en fonction de F.

2.5.1. Dans l'hypothese ou Z = 0,43 il apparatt qu'il niest plus
possible d'accrottre les captures en conservant les maillages
actuels et en augmentant l'effort de peche•. Au contraire, une
reduction de 43 %de F entratnerait une augmentation de la pro
duction de l'ordre de 8 %.

Par ailleurs, l'utilisation des tables de BEVERTON et HOLT
conduit aux conclusions suivantes :
a) le maillage permettnnt la produetion maximale pour la valeur

actuelle de Fest egal a 85 mm; Y/R progresserait de 45 %.
b) le maillage permettant le rendement maximum soutenu (pour un

cffort infini) .se situe a 99 mm : la production theorique
serait supcrieure de 62 %.
Cette hypothese conduit a presenter lactat du stock daune fa-··

90n beaucoup plus pessimiste que sur la figure 1 et quelque peu
en desaccord avec l'evolution reelle des eaptures.

2.5.2. Hypothese Z = 0,24. Si l'on admet que l'estimation de Z ob-
tenue par la composition on age des eaptures est surostimee et
que Z = 0,24 est plus proche de la realit6, on est rnmene a une
si tuation voisine de cdle que montre le modele de SCHAEFER.,
Dans ce cas, si on n'a que tres peu a gagner (9 %) daune augmen- .
tation de 78 %de l'effort, un maillage de 70 mm permettrait, a
F egal, une production superieure de 8 %.

3.- CONCLUSION

Hous avons tente une evaluation du stock de sole exploite
dans le Golfe de Gascogne on utilisant deux modeles diffcrents.Dans les
deux cas, nous avons 6te obliges de faire des hypotheses qui restr.oignent
la portee des resultats obtenus. Selon le modele et selon les hypotheses,
les resultats different, parfois sensiblement•.Toutefois, ,un certain nombre
de points communs a ces evaluations peuvent etre soulignes on guise de
eonelusion :

On ne peut attendre aucun accroissement important de la production en
accroissnnt l'cffort de peche et en eonservnnt les maillages actuellement
utilis6s ..

Dans tous les eas, une augmentation non n6g1igeable des eaptures pour un
meme cffort de peche r6sulterait, a terme, d'un accroissement des maillages
au moins jusqu'a 70 mm.

Le maillage permettnnt le rendement mweimum soutenu serm t de 99 mm,
valeur proche de celle trouv6e par le groupe de travail sur les poissons
plats de la Her du Nord.
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Annee : Effort de peche Effort moyen :Captures totales: CPUE

(u. e. ) (u•• ) (t. ) (kgz'ue)

1961 68 390 1632 23,86

1962 75 093 " 13'16 17,92"
1963 72 119 71 830 973 13,49

1964 71 833 73 015 1045 14,55

1965 75 041 72 997 1525 20,32

1966 83 180 76 684 1093 13,14

1967 85 627 81 282 1241 14,49

1968 88 758 85 85S 1136 12,80

1969 93 056 89 147 1175
"

12,63: ·1970 96 461 92 758 1532 15,88

1971 110 776 100 097 1885 17,02

1972 110 009 105 748 1733 " 15,75·
"1973 113 893 111 559 1703 · 14,95:

1974 125 561 116 488 1979 " 15,76·===============:============================================================
Tableau 1.- Evolution de l'effort de peche (j. Peche/l00 eh.) des chalutiers

artisans bases dans les ports du sud de la Loire.

========================================~======================~======~=====

!
!
!
!
!

V

Ir

IV

III

,. "Tailles Tailles Poids Poids
",Groupe: Nombre d'ob-·. cxperimen- thcoriques experimcn-: theoriques
;.dl~ge· servations:. ( )tales (cm) (C:l) taU}( (g)g

:170 : 24,2 24,4 lOS 108

1~6 : 27,6 27,2 158: 152

154 • 30,2 29,6 211 198.
144 31,5 31,6 240 244.

VI 104 33,3 33,3 288' 288

VII 55 34,7 34,8 327: 328

VIII 36 35,6 36,0 354 366

IX 15 35, 6 31, 0 353 400

X 18 37,9 37,9 430 430

XI 9 38,6 38,6: 457 : 457

! XII+: 24 : 39,3 : 39,2 : 484 : 480 !
===========================~====~===============~==~~-====~======:=======

Tableau 2.- Donn6es experimentales de la croissance dc la sole (sexes ~rou

pes) et valeurs ajustces correspondantes.
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=====--==========:::=:=Z' ,=--- ","_=""===::=00=:=:========
Taille Nombre ! ! Groupes : Nombre d f in-

3
!

:d'individ~ ! ! d'a.ge dividus X 10
(an inf.) : (X 10 ! -:

1- :.. !
! 17 ! I 362,2

!
18 0,2 ! II 1088 f 1

19 6,7
!
! III 743,4

20 108,5 !

21 284,5
! IV 437,0
!

22 · 368,4 ! V · 364,2· ·· !23 · 373,0· ! VI 221,3·24 329,3 !

· ! ! VII 112,4
25 · 283,6· ! !·26 274,8 ! ! VIII 71,3

! ! ,.
27 257,1 ·! ! IX 29,1
28 247,9 ! !

29 211,3 ! ! X 30,1
! !

30 : 158,6 ! ! XI : 18,3

31 134,4 ! !
! ! XII : 34,2

+! 32 · 110,7 ' . ,· . . .
! ===============~;:;==========

33 88,2
! Tablean 4.- Composition en a.ges des ap-
! 34 72,9 ports de soles capturees au
! 35 57,3

sud de 47° N par les chalutiers
! · artisans ayant vendu a LA RO-·! 36 · 48,1 CHELLE au cours de la periode·! 37 37,5

Juillet 1971-Juin 1972.

e !
! 38 · 28,9·
! 39 25,7

1 40 19,2
! ·41 · 13,0
1
! 42 · 9,4·! 43 6,7
!
! 44 · 4,6·! 45 2,8
! ··! 46 · 2,0·! 47 1 ,1
!

48 · 0,5
Tableau 3.- Composition en taill des apports

• de soles capturees au sud de 47° N par lcs
49 : 0,1 chalutiers artisans ayant vendu Ei LA ROCHELLE·· au cours de la periode Juillet 1971-Juin 1972"
50

==~=======;===--=-===~~====
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Fig.1- Evolution des, rendements en fonetion de l'effort des chalutiers.

Ensemb~e des ports atlantiquC's francais au sud de la Loire.
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